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Présentation : l’auteur, l’œuvre et son contexte4Ovide (Publius Ovidius Naso)  (43 avant J.-C.-17 ou 18 après J.-C.)Ovide naît en 43 avant J.-C. soit un an après l’assassinat de Jules César. Il est plus jeune que le poète Virgile (70-19 avant J.-C.), qui, dans L’Énéide, chantera la gloire de l’empereurAuguste, censé ramener l’âge d’or à Rome.En 27 avant J.-C., l’année du sacre d’Auguste, Ovide va à Rome pour suivre les cours des maîtres de la rhétorique : il découvre et apprend les virtuosités de sa langue latine. Comme tout jeune homme de bonne famille, il parfait son éduca-tion en Grèce, romaine depuis le milieu du deuxième siècle. Il découvre ainsi les lieux des épopées, des légendes, des tragé-dies et des poèmes qui ont nourri son imaginaire.De retour à Rome, il fréquente les milieux littéraires à la mode et devient un poète apprécié en chantant les jeux amou-reux, ceux de ses contemporains et des héros de la mythologie. L’Art d’aimer est un poème emblématique de cette période de son existence.Aux alentours de l’an 1 avant J.-C., il commenceLesMétamorphoses. Marié à une femme noble, proche de lafamille d’Auguste, il est un poète mondain.Mais en 8 de notre ère, il est frappé de relégation – il aurait participé aux intrigues politiques autour de la successiond’Auguste – et doit partir pour Tomes, sur la mer Noire, très loin de sa chère Rome. De là, il écrit sa tristesse, loin de sa famille et de ses amis. Il demande un retour en grâce qu’il n’obtient pas, même après la mort d’Auguste, et s’éteint en 17 ou 18 après J.-C.
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5Statue d’Ovide
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Présentation : l’auteur, l’œuvre et son contexte6Le contexte historique et culturelCommencées autour de l’an 1 avant J.-C., Les Métamorphoses s’inspirent des poètes alexandrins – de langue grecque – qui, à partir du iiie siècle avant J.-C. ont transcrit et classé les méta-morphoses célèbres racontées par les mythes et les légendes. Ce long poème de douze mille vers, qui présente en quinze livres deux cent trente et une histoires, commence par cette invocation : « Je me propose de dire les métamorphoses des formes en des corps nouveaux ; ô, dieux (car ces métamor-– 800– 800– 500– 500MONARCHIE(– 753 à – 509)RÉPUBLIQUE(– 509 à – 27)PremièreguerrepuniqueDeuxièmeguerrepu– 441Antigone, Sophocle– 431Médée d’EuripideFondationlégendairedeRomeparRomulus– 753Expansion de Rome en Italie– 449 à – 390Plaute– 254 à – 184Prise de Rome parlesGaulois– 390Construction du forum romain– 600RomeantiqueContexte historique etculturel
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7phoses sont aussi votre ouvrage), secondez mon entreprise de votre souffle et conduisez sans interruption ce poème depuis les lointaines origines du monde jusqu’à mon temps. »Elles continuent à inspirer les auteurs les plus contemporains et, ainsi, vérifient ce qu’Ovide lui-même souhaitait dans l’épi-logue : que son œuvre échappe au « temps vorace ». Elles se terminent sur ces mots : « Pendant toute le durée des siècles, s’il y a quelque vérité dans les pressentiments des poètes, je vivrai. »00400400EMPIRE (– 27 à476)niqueImperatores (chefsd’armées)GuerredesGaulesConquêteduroyaumehelléniste– 43Naissanced’Ovide1ersiècleav.J.-C.L’Enéide de Virgile60-65Médée deSénèque-1LesMétamorphoses18Mort d’OvideGrandesinvasionsbarbares233-260Destruction deCarthage– 146Virgile– 70 à – 19Auguste empereur– 27 à 14Éruption duvésuve79Sylla,César,Pompée, Marc-AntoineLeChristianismedevientreligionofﬁcielle381Chute de l’Empire476JulesCésar– 100 à – 44
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[image: background image]


Monstres divins et humains105101520ActéonTa première douleur, Cadmus1, au milieu de tant de prospérités,eut pour causes ton petit-ﬁls, les cornes contre nature qui vinrentcharger son front et vous, ses chiens, qu’assouvit2le sang de votremaître. Cependant, à y regarder de près, il fut perdu par une faute dela Fortune3, non pour avoir commis un crime ; quel crime en effetpouvait-on imputer4à une erreur ?Il y avait une montagne que des bêtes sauvages de toute espèceavaient baignée de leur sang ; déjà le jour au milieu de sa course yavait rétréci les ombres et le soleil se trouvait à égale distance de sesdeux bornes, lorsque, d’une voix calme, le jeune héros des Hyantes5 appelle en ces termes ceux qu’il associait à ses travaux, errant dansdes retraites solitaires : « Nos ﬁlets et nos armes, compagnons, sonttrempés du sang des bêtes fauves et cette journée nous a valu assezde succès ; demain, quand l’Aurore, montée sur son char couleurde safran, ramènera la lumière, nous reprendrons la tâche que nousnous sommes ﬁxée ; en ce moment, Phébus6est à égale distancedes deux extrémités de la terre et ses rayons brûlants fendent le soldes campagnes. Arrêtez là votre ouvrage pour aujourd’hui et enlevezvos ﬁlets noueux. » Dociles à ses ordres, les chasseurs interrompentleurs travaux.Là s’étendait une vallée qu’ombrageaient des épicéas et des cyprèsà la cime pointue ; on nomme Gargaphie cet asile consacré à Diane,la déesse court vêtue ; dans la partie la plus retirée du bois s’ouvre unantre7où rien n’est une création de l’art ; mais le génie de la natureVocabulaire et noms propres1. Cadmus : prince phénicien fondateur de la ville de Thèbes.2. Assouvit : rassasia.3. La Fortune : déesse qui distribue les bonheurs et les malheurs.4. Imputer : attribuer.5. Le jeune héros des Hyantes : périphrase qui désigne Actéon.6. Phébus : le soleil.7. Un antre : une grotte.
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Les Métamorphoses11253035404550a imité l’art ; elle seule avec la pierre ponce toute vive et avec le tuf1 léger y a formé une voûte sans apprêt. Sur la droite murmure unepetite source, dont l’eau transparente remplit un large bassin entouréd’une bordure de gazon. C’est là que la déesse des forêts2, quandelle était fatiguée de la chasse, avait coutume de répandre une roséelimpide sur son corps virginal. Aussitôt entrée dans cette grotte, elleremet à la nymphe3qui a soin de ses armes son javelot, son carquoiset son arc détendu ; une autre reçoit sur ses bras la robe dont ladéesse s’est dépouillée ; deux autres détachent les chaussures de sespieds ; plus adroite qu’elles, Crocalé, ﬁlle de l’Isménus4, rassembleen forme de nœud les cheveux épars sur le cou divin, tandis que lessiens ﬂottent en désordre. Néphélé, Hyalé, Rhanis, Psécas et Phialéprennent de l’eau à la source et la versent de leurs urnes largementremplies. Pendant qu’elles la répandent, suivant leur coutume, surla ﬁlle du Titan5, voici que le petit-ﬁls de Cadmus, ayant interrompuses travaux et promenant ses pas incertains à travers des taillis quilui étaient inconnus, parvient au bois sacré ; car c’était là que lepoussait sa destinée.À peine eut-il pénétré dans l’antre où la source épanchait sa roséeque les nymphes, dans l’état de nudité où elles se trouvaient, semirent soudain, en apercevant un homme, à se frapper la poitrineet à remplir toute la forêt de leurs cris perçants ; pressées autour deDiane, elles lui ﬁrent un abri de leurs corps ; mais la déesse est plusgrande qu’elles, elle les dépasse toutes de la tête. Comme des nuagesreﬂètent les rayons du soleil qui les frappent en face, ou commel’aurore se colore de pourpre, ainsi Diane rougit d’avoir été vue sansvêtement. Quoique environnée par la foule de ses compagnes, elleVocabulaire et noms propres1. Le tuf : une pierre tendre.2. La déesse des forêts : Diane.3. La nymphe : divinité féminine de la nature.4. L’Isménus : dieu de la rivière grecque du même nom.5. La ﬁlle du Titan : Diane est la ﬁlle de Jupiter.
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Monstres divins et humains12556065707580se tint de côté et détourna son visage ; elle aurait bien voulu avoirdes ﬂèches sous la main ; elle prit ce qu’elle avait, de l’eau, la jeta àla ﬁgure du jeune homme et, répandant sur ses cheveux cette ondevengeresse, elle ajouta ces paroles, qui lui annonçaient sa perte pro-chaine : « Maintenant va raconter que tu m’as vue sans voile ; si tule peux, j’y consens. » Bornant1là ses menaces, elle fait naître sur latête ruisselante du malheureux les cornes du cerf vivace, elle allongeson cou, termine en pointe le bout de ses oreilles, change ses mainsen pieds, ses bras en longues jambes et couvre son corps d’une peautachetée. Elle y ajoute une âme craintive ; le héros, ﬁls d’Autonoé,prend la fuite et, tout en courant, s’étonne de sa rapidité. Lorsqu’ilaperçut dans l’eau sa ﬁgure et ses cornes : « Suis-je assez malheu-reux ! » allait-il s’écrier ; mais aucune parole ne sortit de sa bouche. Ilgémit ; ce fut tout son langage ; ses larmes coulèrent sur une face quin’était plus la sienne ; seule sa raison lui restait encore. Que devait-ilfaire ? Rentrer chez lui, dans la demeure royale, ou bien se cacherdans les forêts ? La honte lui interdit le premier parti ; la crainte,le second. Tandis qu’il hésite, ses chiens l’ont aperçu ; les premiers,Mélampus et Ichnobates à l’odorat subtil l’ont signalé par leursaboiements, Ichnobates, né à Gnose, Mélampus de la race de Sparte.Après eux en accourent d’autres, plus prompts2qu’un vent impé-tueux, Pamphagos, Dorcée et Oribasos, tous Arcadiens, le vigoureuxNébrophonos, le farouche Théron avec Lélaps, Ptérélas, précieux poursa vitesse et Agré pour son ﬂair, le fougueux Hylée, blessé naguère parun sanglier, Napé issue d’un loup, Péménis, qui suivait auparavantdes troupeaux, Harpyia, qu’accompagnent ses deux petits, Ladon deSicyone aux ﬂancs maigres, Dromas, Canaché, Sticté, Tigris, Alcé,Leucon au poil de neige, Asbolos au poil noir, le robuste Laconien,Aello infatigable à la course, Thous, la rapide Lyciscé avec son frère leVocabulaire1. Bornant : limitant.2. Prompts : rapides.
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Les Métamorphoses13859095100105Chypriote, puis, marqué d’une tache blanche au milieu de son frontnoir, Harpalos, Mélanée, Lachné au corps hirsute1, puis deux autres,nés d’un père du mont Dicté, mais d’une mère Laconienne, Labros etAgriodos, Hylactor à la voix perçante, et d’autres encore qu’il seraittrop long de nommer. Cette meute, avide de la curée2, à traversles rochers, les escarpements, les blocs inaccessibles, sur des terrainsdifﬁciles ou sans routes, poursuit le jeune homme. Il fuit dans cesmêmes lieux où il a si souvent poursuivi le gibier ; hélas ! oui, il fuitceux qui étaient à son service. Il aurait voulu leur crier : « Je suisActéon, reconnaissez votre maître. » Les mots n’obéissent plus à savolonté ; seuls des aboiements font retentir les airs. Mélanchétèslui donne dans le dos le premier coup de dents ; Thérodamas, lesecond ; Orésitrophos s’accroche à son épaule ; ils étaient partis plustard que les autres, mais par les raccourcis de la montagne ils les ontdevancés. Tandis qu’ils retiennent leur maître, le reste de la meute3 se rassemble ; tous les crocs s’abattent à la fois sur son corps. Bientôtla place y manque pour de nouvelles blessures ; il gémit et, si sa voix n’est plus celle d’un homme, elle n’est pourtant pas celle qu’un cerfpourrait faire entendre ; il remplit de ses plaintes douloureuses leshauteurs qui lui étaient familières ; ﬂéchissant4les genoux en sup-pliant, dans l’attitude de la prière, il tourne de tous côtés, à défautde bras, sa face muette, mais ses compagnons, sans le reconnaître,excitent par leurs encouragements ordinaires la meute déchaînée ;ils cherchent Actéon des yeux ; comme s’il était absent, ils crient àl’envi « Actéon ! » (celui-ci, en entendant son nom, tourne la tête)ils se plaignent de son absence et de sa lenteur à venir contemplerla proie qui lui est offerte. Il voudrait bien être absent ; mais il estprésent ; il voudrait bien voir, sans en être aussi victime, les sauvagesVocabulaire1. Hirsute : épais, touffu, désordonné.2. La curée : partie de la proie que l’on donne aux chiens.3. La meute : l’ensemble des chiens.4. Fléchissant : pliant.
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Monstres divins et humains14110exploits de ses chiens. Ils se dressent de tous côtés autour de lui, et,le museau plongé dans le corps de leur maître, caché sous la formetrompeuse d’un cerf, ils le mettent en lambeaux1 ; ce ne fut qu’enexhalant2sa vie par mille blessures qu’il assouvit, dit-on, la colère deDiane, la déesse au carquois.Vocabulaire1. Le mettent en lambeaux : en déchirent les chairs.2. Exhalant : expirant.
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Les Métamorphoses155101520SéméléLa nouvelle est diversement interprétée ; les uns trouvent la déessetrop cruelle ; les autres approuvent sa rigueur et la proclament dignede son austère virginité ; les uns et les autres font valoir de bonnesraisons. Seule l’épouse de Jupiter songe moins à exprimer son blâme1 ou son approbation qu’à se réjouir du malheur qui frappe la maisond’Agénor2 ; elle étend la haine qu’elle a conçue contre la Tyrienne3, sa rivale, à tous les membres de la même famille. Voici qu’à sesanciens griefs4s’en ajoute un autre tout récent : elle s’indigne queSémélé porte dans son sein la semence du grand Jupiter5 ; sa languese déchaînait pour une querelle6 ; mais aussitôt : « À quoi donc,dit-elle, m’ont servi ces querelles tant de fois répétées ? C’est à cettefemme elle-même qu’il faut m’attaquer ; c’est elle que je perdrai, sij’ai droit qu’on m’appelle la puissante Junon, si je suis digne de tenirdans ma main un sceptre orné de pierreries, si je suis reine, sœur etépouse de Jupiter ; je suis bien au moins sa sœur. Mais peut-être desamours furtives7ont-elles sufﬁ à ma rivale ; peut-être n’a-t-elle fait àma couche qu’un affront passager ? – Elle conçoit ; il me manquaitcette honte ; ses ﬂancs alourdis révèlent sa faute à tous les yeux et elleveut tenir de Jupiter seul l’honneur d’être mère, quand j’en ai à peinejoui moi-même ; tant elle a de conﬁance dans sa beauté ! Je sauraibien faire tourner cette beauté à sa perte ; non, je ne suis pas la ﬁllede Saturne8, si son Jupiter ne la précipite dans les ondes du Styx9. »Vocabulaire et noms propres1. Son blâme : sa condamnation.2. Agénor : roi phénicien de Tyr.3. Tyrienne : Sémélé habite la ville de Tyr.4. Griefs : reproches.5. Porte dans son sein la semence du grand Jupiter : est enceinte de Jupiter.6. Querelle : dispute.7. Furtives : passagères.8. Saturne : Titan détrôné par son ﬁls Jupiter.9. Styx : l’un des ﬂeuves des Enfers.
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Monstres divins et humains16253035404550À ces mots, elle se lève de son trône et, cachée dans un fauvenuage, elle se dirige vers le seuil de Sémélé ; mais, avant d’écarter lanue, elle prend l’aspect d’une vieille femme, couvre ses tempes decheveux blancs, sillonne sa peau de rides et, courbant ses membres,elle avance à pas tremblants ; elle prend aussi la voix d’une femmeâgée : c’était, en personne, Béroé d’Épidaure, la nourrice de Sémélé.Après que par de longs et captieux discours elle a amené l’entretiensur le nom de Jupiter, elle soupire ; puis : « Je souhaite, dit-elle, quece soit bien Jupiter ; mais je crains tout ; combien de mortels ont,sous le nom des dieux, pénétré dans de chastes couches ! Au reste, ilne sufﬁt pas qu’il soit Jupiter ; il faut encore qu’il te donne un gagede son amour ; si c’est véritablement lui, exige que la grandeur et lagloire dont il est environné, quand la hautaine1Junon le reçoit surson sein, se manifestent aussi quand il te presse dans ses bras ; qu’ilcommence par revêtir l’appareil de sa puissance. »Par de tels propos Junon avait façonné l’âme naïve de la ﬁlle deCadmus ; celle-ci demande une grâce à Jupiter sans la désigner. Ledieu lui répond : « Choisis, tu n’éprouveras pas de refus ; pour mieuxt’en convaincre, je prends à témoin le grand ﬂeuve du Styx, ce dieuque redoutent les dieux eux-mêmes. » Joyeuse de ce qui va faire sonmalheur, devenue trop puissante et près de se perdre par la complai-sance de son amant, Sémélé reprend : « Tel que te voit entre ses brasla ﬁlle de Saturne2, quand vous vous unissez par les liens de Vénus3, tel je veux te voir, quand tu te donnes à moi. » Elle parlait encore ;le dieu voulut lui fermer la bouche, mais déjà ses paroles précipitéess’étaient envolées dans les airs. Il gémit ; car ils ne peuvent faire qu’ilsn’aient prononcé, elle son vœu, lui son serment. Alors, accablé detristesse, il remonta dans les hauteurs célestes ; d’un signe de sonVocabulaire et nom propre1. Hautaine : noble.2. La ﬁlle de Saturne : Junon.3. Vous vous unissez par les liens de Vénus : vous faites l’amour.
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Les Métamorphoses17556065visage il assembla les nuages dociles ; il y ajouta les orages, les éclairsmêlés aux vents, le tonnerre et la foudre inévitable. Autant qu’il lepeut cependant, il essaie d’affaiblir sa force ; il ne s’arme point cettefois des feux sous lesquels il avait abattu Typhée aux cent mains1, ils sont trop terribles. Il est une autre foudre plus légère, à laquellela main des Cyclopes2a mêlé moins de violence, moins de ﬂammeet de colère ; les dieux l’appellent foudre de second ordre ; il s’ensaisit et pénètre dans la demeure d’Agénor. Le corps d’une mortellene put supporter le fracas3qui ébranlait les airs ; elle fut consuméepar les présents de son époux. L’enfant imparfait4est arraché du seinde sa mère et, tout frêle encore, cousu (s’il est permis de le croire)dans la cuisse de son père, où il achève le temps qu’il devait passerdans les ﬂancs maternels. Ino, sœur de sa mère, entoura furtivementson berceau des premiers soins ; ensuite elle le conﬁa aux nymphesde Nysa5, qui le cachèrent dans leurs antres et le nourrirent de lait.Vocabulaire et nom propre1. Typhée aux cent mains : le Titan des tempêtes.2. Cyclopes : Titans avec un seul œil qui forgent la foudre de Jupiter.3. Le fracas : bruit puissant.4. Imparfait : qui n’a pas achevé son développement.5. Nysa : lieu montagneux et secret où les nymphes élevèrent Dionysos.
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